
Fiche d'information sur les ACBH : Jetons du commerce des fourrures 
émis par la CBH 
 
Les jetons de commerce constituèrent la première monnaie qui servit au commerce des 
fourrures. Les plus anciens étaient en bois, en ivoire ou en coquillage. Ils avaient une 
valeur fixe et on les remettait aux trappeurs comme des reçus en échange de fourrure. 
Les trappeurs échangeaient les jetons contre des marchandises et des fournitures que 
vendait le poste. La norme utilisée pour fixer la valeur unitaire reposait sur la valeur 
courante des peaux de castor; le castor fut la fourrure la plus recherchée et la plus 
répandue durant la majorité de l'époque de la traite des fourrures. La valeur unitaire 
correspondait à celle de la peau en excellent état d'un castor adulte et portait le nom de 
plue (les trappeurs utilisaient aussi le terme « peau »). Le prix des marchandises 
échangées se calculait en plues. Avec le temps, la valeur des peaux de castor elles-
mêmes se calcula en plues, de sorte que, par exemple, la valeur totale de plusieurs 
peaux de castor pouvait correspondre à celle d'un jeton de une plue. 
 
 
Jetons de une plue en laiton 
Les premiers jetons de une plue en métal furent émis officiellement par la Compagnie de 
la Baie d'Hudson sous la direction de George Simpson McTavish, commandant d'un 
poste de traite pour le district d'Eastmain entre 1860 et 1870 approximativement. En 
plus de promouvoir la notoriété de la CBH, la circulation d'une monnaie uniforme au 
blason de la société permit à la CBH de rationaliser les opérations à ses postes de 
traites. Autre avantage, comme il existait des jetons qui valaient une fraction de plue, on 
pouvait rendre la monnaie au trappeur. 
 
• DETAILS 
Les jetons étaient en laiton. Ils étaient frappés 
des lettres HB (Hudson’s Bay Company), EM 
(East Main District) et MB (Made Beaver) et 
mentionnaient la valeur du jeton. En fait, au lieu 
des lettres MB, les jetons portaient les lettres 
NB par suite d'un défaut de fabrication de 
l'emporte-pièce. Le jeton portait au verso le 
blason de la CBH. Au total, quatre pièces furent 
produites : 1 plue (30 mm), ½ plue (27 mm),         Jetons en laiton de 1 plue émis par la CBH. 
¼ de plue (25 mm) et 1/8 de plue (19 mm).              HBCA 1987/363-M-39/5 
                                                                                               
 
Jetons de une plue en aluminium 
La CBH émit d'autres séries de jetons de une plue, dont deux séries en aluminium qui 
furent introduites dans le district du Labrador au début du XXe siècle. La première série 
fut émise en 1914 ou en 1918 par Ralph Parsons, employé de la CBH (plus tard 
commissaire à la traite des fourrures). Elle servait encore au début des années 1920. 
Outre la valeur du jeton, les mots Hudson’s Bay Company et Labrador District étaient 
frappés d'un côté. L'autre côté ne portait aucun signe ou inscription. La seconde série fut 
introduite en 1923 ou en 1924, par suite de la fusion du district de St. Lawrence-
Labrador en 1922. 
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• DETAILS 
Les jetons étaient en aluminium. D'un côté, ils étaient 
frappés des mots Hudson’s Bay Company et de la 
valeur du jeton. La valeur était répétée au verso et 
accompagnée des mots St. Lawrence Labrador District 
et des lettres MB (plue). Quatre séries de pièces furent 
produites : 1 plue (22 mm), 5 plues (25 mm), 10 plues 
(28 mm) et 20 plues (31 mm).  
 

Jetons de commerce de la CBH en 
aluminium introduits en 1923 ou 1924. 
HBCA 1987/363-M-39/36 

 
Jetons en aluminium (pour la traite du renard arctique) 
En 1946, la CBH émit une nouvelle série de jetons de commerce basés sur le système 
monétaire décimal en vigueur dans le reste du pays au lieu du système de jetons de 
commerce en plues qui avait prévalu jusqu'alors dans la traite des fourrures. Cinq jetons 
en cents, et un sixième, valant une peau de renard arctique, furent émis. Le marché du 
castor était alors en chute; de plus, le renard convenait beaucoup mieux à l'Arctique, 
nouvelle plaque tournante de la traite des fourrures. Le trappeur amenait ses fourrures 
au poste. On en calculait la valeur en peaux de renard et on lui en remettait la 
contrevaleur en jetons carrés. On échangeait ceux-ci contre des jetons ronds, qui 
valaient un dollar, et le trappeur pouvait acheter (et non plus échanger) au poste les 
marchandises dont il avait besoin. Ce furent les derniers jetons de commerce qu'émit la 
Compagnie de la Baie d'Hudson. 
 
• DETAILS 

Ces jetons étaient ronds. Ils étaient en aluminium 
et furent émis en cinq valeurs : 5, 10, 25, 50 et 
100 cents. Ils mesuraient respectivement 20 mm, 
26 mm, 32 mm, 39 mm et 46 mm. Le sixième jeton, 
celui qui valait une peau de renard arctique, était 
carré. Il était frappé du chiffre « 1 » et mesurait 
46 mm. Tous les jetons étaient frappés de leur 
valeur et des lettres HBC d'un côté. L'autre côté ne 
portait aucun signe ou inscription.           Des jetons en aluminium de la CBH  
                                                                                                         pour la traite du renard arctique    
                                                                                                         servirent de 1946 à 1961. 

HBCA 1987/363-M-39/1 
 
La photo ci-dessus représente un exemple de jetons utilisés par la CBH. Des particuliers 
et des postes créèrent également leurs propres jetons. Par exemple, Ralph Parsons 
créa en 1909 une série de jetons faits de déchets de métaux et frappés à son nom. Des 
jetons pour la protection du castor furent émis par la Rupert’s House Beaver Preserve : 
un jeton par castor vivant enregistré. La CBH émit des jetons de commerce pour 
d'autres fins que la traite des fourrures. Par exemple, à des fins commerciales dans les 
magasins de détail. D'autres sociétés que la CBH mirent aussi en circulation des jetons 
pour la traite des fourrures. Les plus connus sont les jetons de 1820 pour la traite des 
castors, qu'émit la North West Company. 
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